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woe „hirnankidek # tás Hai. 

. Miei fre. 1 Direâarial, de le 
to, Erden 8 „appellé aujourd'hui 
oer Tarcemdou de cette Allembide 
far Îa Note Rufe, adreffée [é 
6. de ce moigau Direâoire , & 
porée le lendemain à la Diti- 

86 “are, Le Miniftze - Dire&orial 
hr opold de fier. up terme „ daùs lequel leá 
En ératiops commepreroieo: fur ur Pabjet de 

N dice Notes: a éé arrêté d'onvzis, lë 
NTM Colle à cete delden, „is ‚fe sak | 
„après le jour que la Note a & 
per gonda: 1e 1ê Juin Eese: 
seuvertures de.-N'Ewperenr de Rufie , 
ig inkes: dof s la Séance Comitis- 

ont: PED. ‚far. le. tapië. ap- 
Vhes tn, „garigne ie forte ‚pasde. Hel de es 
eG 'elt on mm: e por: 
DiQatuge: le Noves. rheden ele hief 
BOR Je :MiinifresSuwédets Du dè. Bildt, de 
SP part: de. «fan Mature, au ed kekoire de ke 
te, en Langue / Frangoife 
eN? oe vj TR 
uitde, agent did ie: 














































is Sa Mej fe:Roi 

- lede contenu’ dje, hare gen que S 

KS J'Empsreur: es ffies a 
W peroenir à-la'conzo ker rd la Diète de 


upire en date du 7e de té mots, fe croit 
NP obligte de dêclarer , que, s°il ef gueftion 
anss de la Conflisution ’Germanique , Jd 
courpter, comme Roi de Suêde, &. à 
Úiire ‚ d'étre un des plus 
nt de la Pais de Weftphalie; mais 928 
lens Sa Maj: n'a. pws Cru nécefaire d'd- 
fes fentimens , comme Garant de lá 
iation „dansl'affaireen guepion „croyant 
ers , que le Chef de V'Eutpire ferois con> 
“fa manière de penfer & d'agir dla Dièe 
„es fentimens du Roi font , au refle , dé- 
P connus & trop fouvent énoncts. à le 
Jee les affaires d° Allemagne, pour gué 
puiffe croire , qu'il. efl, nbeefiaire de 
elphiel dans cette aan ee 


Be-réuniou des Minittres Comitiaux d'agr 
Shai a offert auf l'intérêt de quelques 


td en'queftion , les Mini- 
F'des deux Cours principales de l'£x- 


azsiens, Ctant 


PM cedonsconfidentielles ‚où font entrés ‚ 


NOMERO- XELIJ- ee 


B YDE, eso, Mä dag 


an mn ee ge a en ne nn nn 


Dre. Les deer: Miaittres: Tuipériaawde Bj 
hème & dà’ Autriche: out” Île In Wrah; Pân 
& lautte ; le: Déchrition verbdte Sulverteé, 
bes Sá Majsfté Tijdrit a cru pouvoir: s ar: 

fihdre, qüe le Göubernement Francois ferglê 
Pirtd de Iht-mdns & fatre parvenir-à la côn= 
adifsnce de ta Didte les raifons & les motifs, 


7 J'out engagt & par lesqueis il s'eft cru aac 


pod? degenere qui ost sn leus: an 

s de Mars -dernier , fur in Terwit 

Plmgirs Germanique. „0 fa ema de 
aucune diff- 


Jguencé, qu'il ne Deut 
chlil B ce quit Vrede. l, de ta part de 
P'Emperens & dé?! fes am Gouvernement 


Francois , «des: Brcifemens 
faire of sonen degeitiude” et : 
Le Minitre Prafien, charge epe te 
nog - feutemerit des Voir dé fs Còur:’- 
encote des Volx Badoifes & de laden 
res ‚u fait de même in cfrcuho one Décla- 
ghtjon erbale d dele: teneur in AG 


0: et lon: Kika net ul 
er r- <iê- champ mba 
Rue à la Cour, Bird Bed à Tet 
äntres Sommerroks Jndlis olle n'a pu-encore 
vecdoopr dös ordres-d va fkjetre Be croit pou= 
voir , en astendant ;.déclasds » que, &iÂf,, bt de 
Roi & les autres Coûrs, auvelie peprdlgate 
ant t'efpair fondé, guê / Prenlie. Contut 
(cenformdment à l'opinion des Miniftres de 
Bohème & 2 Aatriel ) fera dispoft de Tui- 
même à donner far P&végertent, qui a caùfé 
des inguiétudes, une Déclaration facisfaifan-. 
te & tranquiilifante ,-& qui réponde-entiëre- 


‚ment kitartente dS: Me. FE mperenrde Rafie. 7 


„EXERAIT, des, Nouvelles. de PARIG: 
En DT boesd Ze Praie rial Cas. Mat) ú 
ú un moment, ei -alöG. dfre, En 
Gouvernement de Ia France « changé 
forme, A-peine le changemeût s -t Ei 6 id À 
arrêté par le Sénat de Ia République, que 
le. Règne de CEmoerear Naäpoléon i com 
meneé; que fa Famille'a partagé les kón 


neurs de Ia Couronne Impériale; que’ fon 


Trône s'eft trouvé euvironné des. Grands, 
deftings A en étre les in “ppuis. í 

n'y 1 que quatre jours qüe VE ft 
proclamé, & déjà les formes & ler ge 
minations Monarchigues ont remplacg. te 


qui reftoit des formes & dénominations Ré- 
publicaines. Il faut entrer en quelques dé- 
tails, Le Sénat -Confervateur , en adoptant 
Ie 28, du mois pallé la nouvelle Loi Con- 
ftitucionnelle , réfolut À-la-fois d'aller la pré- 
fenter immédiatement, en Corps, à Napo- 
{éon Bonaparte , Empereur des Frangois. Ce 
fat en vertu de cette détermination, pro- 
pofée par le Citoyen Lacepède au nom de 
la Commiflon fpéciale du Sénat, que les 
Membres de ce Corps portéreut (olemnet- 
lement à Sf. Cloud, dans l'aprèês-midi du 
28. Floréal, le Sénatus-Confulte organigue 
de ce même jour. Les Sénateurs admis à 
Audience du Preimier-Conful, leur Pré- 
fident , le Second - Conful, Cambacérès , 
aprês avoir préfenté le Sénatus-Conful- 
te au Chef -Magiftrat, le harangua en lap- 
Peltant Sire & Majelle Dmpériale. “* S'il 
>» eff dens les principes de notre Confiitu- 
» Zion, © déjà plufieurs exemples femb!a- 
> bles ont été donnés, (ditenfinl’Orateur, ) 
„, de foumettre à la fan@ion du Peuple la 
parties du Décrer, qui concerne L'étgblis- 
fement d'un Gouvernement -Höéréd:taire, 
» de Sénat a penfé, qu'il devoit fupplier Vo- 
, tre Majefté Impériate d'agrder, que les 
s» dispofitions organiques recuffent invnédig- 
>» Zement leur exécution; @, pour la gloi- 
2» FE, comme pour le bonhenr de la Républi- 
2» QUE, il proclame à Vinflant même Napo- 
‚‚ léon, Empereur des Freangois. ®”” Boag- 
parte , en acceptant le Titre, répondit: 
„‚ Tout ce qui peut contribuer an bien de la 
» Patrie, eft effenticllement lié à mon bon- 
‚, heur. Paccépte le Titre , que vons croyrz 
utile à la gloire de la Natian. Fe foumers 
à la fan@ion du Peuple la Loi de £Héré- 
dité. — PFefpère, que la France ne fe 
repentira jamais des honneurs, dont elle 
environnera ma Famille. Dans tous les 
cas ‚ mon efprit ne fera plus avec ma Po- 
», flérité, le jour où elle cefferoit de inériter 
„ Pamour SG la confiance de la Grande - Na- 
2 tion.’ Le Sénat alla enfuite rendre fes de- 
voirs àl'Epoufe de’ Empereur, qu'il venoit 
de proclamer. Le Conful Cambacérès adreffa 
encore la parole à Madame Bonaparte, la 
nommant d'une manière conforme au nou- 
veau rang de fon Epoux, & l'appellant 
ëntre autres l'Zimpératrice Pofephine. WU fi- 
nit par lui dire: << Le Sénat fe félicite de 
faluer te premier Vorre Majefté Impéria- 
lez & celui qui a l'honneur d'êre fon or- 
gane ‚ ofe efpérer que vous daignerez le 
compter au nombre de vos plus fijdtes 
„ Serviteurs. ” Le premier ufrge , fait 
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par Bonapârte de l'Autorité Impérialts * 
été la nomination des T'irulaires de qual’ 
des (ix grandes. Dignités, intticu4es em M*° 
me tems. La Diguité de Grand- Ele&vvf 
a été conférée far-le-champ au Prince JY 
Seph Bonaparte; celle de Connétrable, au 
Prince Louis Donaparte ; celle d' Archi - Châ®; 
celier de l'Einpire, au Conful Cambacérès 
celle d'Archi- Tréforier, au Confut Lebr4” 
Lits deux derniers ont regu, dès le 28. EP: 
réal, de V'Empereur Napaléon, une Leuts 
fur leur nouvelle deftination : En voici 
termes : “ CiToveN ConNsur, Vat 
» Titre va changer; vos fon@ions CG 1na COP” 
„» fance reftent les nrêmes. Dans In hauté 
» Dignité, dont vousallez êtrerevccu , volf 
„ manifefterez , comme vous l'avez fil 
‚ dans celle de Conful , la fageffe de vos col” 
‚… feils & les talensdittingaés , qui vous Of 
„ acquis une part ( importante dans tout Cf 
» que je puis avoir fait de bien, Je n'ai dofé 
‚> à défirer de vous que la continustiof 
», des mêmes fentimens pour l'Etat & povf 
, moi. ” L'Archi-Chancelier de VEmpy 
re, PArchi- Tréforier & le Connétable oft 
prèté aufli-côt Serment entre les mains 
"Empereur. Celui-cia palfé , leag, Florés!» 
au choix de fes Grands- Officiers de la 17 
claffe , fgavoir des Maréchaux de FEmpirts 
A prendre parmi les Généraux les plus di 
ftingués de Armée. Quatorze des feit 
M:réchzux de "Empire hors du Sénat oft 
été nommeés d'abord, & ces Places confé 
rées aux Généraux Berthier, Afurar, Alm 
cey, Jourdan, Malena, Augereau, Bert5 
dotte, Soult, Brune, Lannes, Moartitrs 
Ney, Davout , Beffières. Le même rang ? 
été attribué aux Sénateurs Kellermann , LE: 
febvre , Périgaon & Serrurier , qui OP! 
commandé en chef. Enfin, les. titres de$ 
Membres de la Famille Impériale, & dè 
perfonnes qui les (uivent en rang, ont ét 
réglés zinfi, On donne aux Princes Frätt” 
gois & aux Princeffes le titre d’Altefe Li 
Périale. Les Soeurs de "Empereur porten! 
le même titre. On donne aux TicutairfS 
des grandes Dignités de Empire le tire 
d'Alrefje Sérénijime. Ceux-ci & les Pri 
ces recoivent auffì le titre de Monfvigsch!” 
Les Miniftres confervent le tiere d’ Zixcerr 
lence, qu'ils avoient déjà pris, Ce tif 
eftcommunr cu Seerétaire-d’ Etat, ‘qui 4 ét 
élevé au rang de Miniltre. Les Minitlrc? 
reGoivent aufli de leurs Subordonnés, & 
des peronnes qui leur préfentent des PéÙ 
tions, le titre de Bfonfeigneur. Le Préf 
deut du Sénat regoit celui d'Excellen® 


I& 

(AngePtile les Marcchaux de V'Empire 

ke bad le Maréchal; on leur donne auflì 

Vomina de Monfeigneur. — Aw refte, la dé- 

ent Sn de Cieoyen a fait place généra- 
à celle de Monfieur. Ainû l'Empe- 





tem 
| hs vera le 29, Floréal 2u Ptibanat Mes- 
Carug, s Conteillers - d'Etat Treilhard, 
| lon à Ségur, pour donner communica- 
Île op A dite Alfemblée du Sénatus- Can- 
Ar Sa 8&nique, recu & promuigué la veitle 
ite Majefbé. Cet Aâe important a en- 
Sips, É publié avec pompe dans les prin- 
Waneh Uartiers de Paris le Tendemain 30, 
canz; €. Voici la Swire de cet Ate (dé- 

aordine; 247 nous dans un Supplémeut 
| aire 2 ajouter au N°. préetdent. ) ” 


NE RE IX. — De Confeil-d'Etat. 
lines: LXXV. Lorsque le Conteil-d'Etat 
Regter fur les Projets de Loix, ou Tor les 
diy ehs d'Adminiftration publique , tes 
Vice ers des Membres du Confkil, en fer- 
tombre \aire , doivent être préfens. Le 
Deut er des Confeillers-d'Etat préfens ne 

LXxy Woindre de vingt-cing, 
beaiog vt Le Confeil-d'Etat fe divife en fix 
Setion .tvavoir: Section de la Legiflation; 
Rais de IZntérieur; Settion des Finances; 

la Guerre; Setion de la Marine; 
LXx n du Commerce. 
bar N ÍL. Lorsqu'un Membre du Confcil- 
Lite 4 été porté pendant cinq années fur la 
Uinaipe S Membres du Confeil en fervice or- 
Upnar il recoie un Brevet de Confeiller- 
lige „Vie. Lorsqu’il ceffe d'être porté fur la 
De eers Coufeil- d'Etat en fervice ordinaire 
Trine “Ordinaire ‚ il n’a droit qu’au tiers du 
fon nent de Confeiller-d’Etat. Il ne perd 
de Ee & fes droits que par un Jugement 
De ap: düte- Cour Empériale , emportant pci- 

ö EN oe infamante. B 

EX. — Du Corps- Légiflatif. 

La VIIL Les Membres fortant du Corps- 

Xx peuvent être ré-élus fans intervalle. 
Cop ar ‚Les Projets de Loix, préfentésau 
Rian. „éRiflatif , font renvoycs aux trois Se- 


LXyy® Tribunat. 
5 A. Les Séances du Corps- Légiflatif 
“Omme Attent en Séances ordinaircs & en 
Lxyyos- Généraux. 
Nfdes XL Les Sgances ordinaires font com- 
deter €£$ Membres du Corps- Légiflatif , des 
$ S du Confeil-d'Etat, des Orateurs 
és. SCtions du Tribunat. Les Com- 
lembre Aéraux ne font compofés que des 
ni Corps. du Corpr-Légiflatif. Te Préfident 
Ares AS: Légifarif préfide les Séances ordi- 
„Urn Committés- Généraux. 
Wet end En Séance ordinaire , le Corps- 
ntt U entend les Orateurs du Confeil- 
mt ë € ceux des trois Settions du Tribu- 
he. be fur le Projet de Loi. En Com- 
“Réral, les Membres du Corps -Lé- 
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trois 


gifllatif discutent catre cux les avantrges & 
kes inconvéniens du Projet de Lot. 
_LXXXtil. Le Corps- Légiflatif fe forme en 
Conimaucté -Géneral , 10. fur invitation du 
Préfident pour bes aflaires intérieures du 
Corps; 20. far une demande faite au Prélie 
dent, & tignge par cinquante Membres pré- 
fens; dans ces deux cas, le Commité-Gé- 
néral ett fecret, & les discufions ne doivent 
être ni imprimtes ni divulguges; 30. fur la 
demande des Orateurs du Confeil-d'Etat, 
fpéciatement autorités à cet effet ; dans ce 
cas, le Committé- Général ett nécetfairement 
public. Aucune Délibération ne peut être 
prife dans les Commitcés - Gónéraux. 

LXXXIV. Lorsque la discuiion en Com- 
mitté - Général eft fermde , la Délibération ett 
ajournée au lendemain en Séance ordinaire. 

LXXXV. Le Corps-Légiflatif , le jour où 
il doit vorer fur le Projet de Loi, entend, 
dans la même Séance, le réfumé que font les 
Orateurs du Confcil- d'Etat. 

LXXXVI. La délibération d*un Projet de 
Lai ne peut, dans aucun cas, être différée de 
plus de trois joers au-delà de celui quiavoit 
été fixé pour la clôcure de la discufion. 

LXXXVII. Les Sections dua Tribuna* con- 
ftitnent les feules Commifiions du Cosps- Lé- 
giflatif , qui ne peuten former d'autres que 
dans le cas énoncé Art. CXIJI. du Titre XitL, 
de la Waute-Cour Impêrials. 

Kirre XE. — Du Fribunat!, 

LXXXVIII. Les fonstions des Membres du: 
Tribunat durent dix ans. 

LXXXIX, Le Fribunat ef? renouvellé- par 
moitië tous les cinq ans. Le premier renou- 
vellement aura lieu pour la Seffion de l'en 
17, conformément au Sénatus-Confulie or- 
ganique du 16. Thermidor an 10. 

XC. Le Préfident du Tribunat eft nommé 
par V'Empereur, fur une préfentation de trois 
Candidats, faite par le Fribunat au fcrurìn 
fecret & à la majoritd abfoluë. 

XCI. Les fon&ions du Préfident du Tribu- 
pat durent deux ans. . 

XCIf. Le Fribunata deux Quefteurs. 1, 
font nommés par VEmpereur, fur une Lite 
triple de Candidats, choifis par le Fribunac 
au ferutin fecrer & à la majorité abfolud. 
Leurs fon&ions font les mêmes que celles, at- 
tribuées aux Qaeftenrs du Corps- Ligitarif 
parles Art. XIX, XX, XXI, XXIE, XXHiL, 
XXIV. & XXV. du Sénutus-Confuirs orga- 
nique da ay. Frimaire an 12. Un des Que- 
fteurs eft renouvellé chaque année. 

XCIIEE. Le Tribunat eit divifé en trois Se- 
&ians; fcavoir : Section de la Leésijlations 
Setian de l'Znrgrieur; Setion des Financer. 

XCIV. Chique Seion forme une Lifte de 
trois de fes Membres, parmè lesquels le Pré- 
fident du Tribunat défigne le Préfident de la 
Seâion. Les fonctions de Préfidene de Sc- 
&ian durent un an. ° 
. XEV. Lorsque les Seâtions refpedtives du 
Confeil- d'Etat & du ‘Crikunat demandent & 


Ed 


fe rénnir, les Conférences ont licu fous la 
Prefidence de PArchi- Chancelier de l'Empi- 
re, ou de l'Archi- Tiéforier, fuivant la na- 
ture des objers à examiner. 

XCVI. Chaque Se ion discute féparément , 
& en Afluniblee de Section , les Projets de 
Loix, qui lui font transmis par le Corps -Lé- 
giflatif. Deux Orateurs sie chacune des trois 
Scetians portent au Corp: -Légiflatif le voeu 
de leurs Se&ions, & en développent les motifs. 

XCVII. En aucun cas les Projets de Loix 
ne peuvent @tre discuiés par ie Tribunat en 
Affemblée générale. IÌ fe réunit en As- 
fembiée générale , fous la Préfidence de 
fon Préfident, pour Ïexercice de fes au- 
tres attributions. 

Tirre XII. — Des Collèges- EleBoraux. 

XCVIII. Toutes les fois qu'un Collège- 
Kle&oral de Département cft réuni pour la 
formation de la Lifte des Candidats au Corps- 
Jégiflatif , les Liftes de Candidats pour le 
Sénat font renouvellées. Chaque renou- 


“Le Libraire A. Loosjes Pz. à HAERLEM vient d'ouvrir une Soufcription 
de ['Hiftoire- Naturelte des Vaches &c. en Hollande, 1o, Tomes, 


vellement rend les préfentatiors sore! Ì 
de nul effet. ge” Nd 
XCIX. Les Grands - Officiers , les C° gef 
dans & les Officiers de la Légion- hok 
font Membres du Collège- Kleâorsl Silt - 
partement, dans lequel ils ont teur do ei 
ou de l'un des Départemens de la cob ut 
laguclle ils appartiennent. Les Legion” el 
font Membres du Collège - Ele@oral dir 
Arrondiffement. Les Membres de la Loopt), 

d'honneur font admis au Collège- Eleos? 
dont ils doivent faire partic, fur la PI-j & 
tion d'un Brevet, qui leur eft délivit 
effet par le Grand-Ele&eur. BARN 
C. Les Préfets & les Commandans M der, 
res des Départemens ne peuvent être Br Ne 
Candidats au Sénat par les Collèges Eer E 
raux des Départemens , dans lesquels ils") 
cent leurs fon@&ions. ( Lerefle incefarn” 


‚‚ Il n'y a pas eu de Bourfe les deus 6 N 
paffés , à caufe de la Fête dela Penté- |D, 
ME 
ze, d 
dk 
á dn 
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avec Planchess 


ve FRANCQ VAN BERKHEY, Dod. en Med. EP Le&.d'Hift. Nat. à !Univerfite de 


(Texte Hollandois,) dont on peut fe procurer gratis le Profpeâus chez be fus- dit Liot 


€ fes Correspordans. 


A la fuite de la vente des Marchandifes des Indes, que Mrs. SAUTTER, Frères 
12. fn 
‚ entrée dans la Ruë des Juifs, No. 1347 tik N 


Comp. , fiendront les 18. & 19. Prairial an 
ics Dlagafins de NicorLAs WERBROUCK 


dernier expofera auffì en vente publique , dans les mémes Magafins , la Cargaifon du. 
Cap. Myles M. Leveen, arrivé de Canton dans le Port 


Américsin , le Rouleau, 


vers, le 28. Floréal an 12. (18. Mai 1804, ) 
€? portant les Marchandifes mentionnées ci- après; fravoir: 
toof4 idem Hayswen; 1oo/8 idem idem; 3ool4 idem Hays 1e 


+oof4 idem Campouy; 


{ 
‚” 


(7. & 8. Fuin13og.) AANVERS? 


5 

EN, 

à la confignation du dit Nicolas Werbf® fi 
=— 5oofg Caiffes Thé Chr 





kin3 620/3 idem Saotchaon; 5. Boëtes Peckao, de quatre petites Caiffes chaque; 12 y 


Padré Saotchaon 3 3e idem [layswen; 13. id 
/ité. roo. Sacs Sucre brut de la Chine. 
saière qualité, de voo. Pièces le Ballot. 
Caifle. 96. Caiffes Canelle de Chine, 
Jit Squine. 8. Boftes Ratin. ro. Caiffes , 
Café Bourbon. ro. Caifes Sagou. — 
pourront Etre examindes quelques jours a 
gues, qui feront conncitre les détails 
défirevont , en atten 
NicoLaAs WERBROUCKs 
Le Detteur Liersning & Comp. 
à Mrs. les Armateurs , Patrons , Dlaitres © 


em Padré Saorchaon; fous Thés de presnièré ge 
1939. Balles Nankins jaunes , ordinaires, de ‚e 
Ioo. Caiffes idem, long de 7. Á 
264. Balles idem. 
&? 3. Barils Indigo de Plf'e de France. $ 
Toutes ces Marchandifes font de première gu4* 
want la Vente, lorsau’on pourra obtenir les 
EP conditions pour la dirc@ion 
dant , des venfeignemens fur ces Marchaudifes, pcurront s’adr! 
Place de Meir à ANVERS. l 
au Car De BoNNE-EsPÉRANCe af”, 
Officiers de Santé ou Chit urgiens des Väf ie fe 


vgs. à goo. PiÈl 


to. Ballot: Racine de la sw 
Ke 





né 9 


s pe 
des Achetenrs. Cé pe! 


ii 
on, | 


allant aux Indes-Orientales, ow qui en reviennent, & dont les Bdtimens mouillent ark | 
dit Promontoire , que depuis quelques années ils y ont établi une Pharmacie étenduë dar | 


gulle on peut fe procurer, 
Medecine ou Médicamens . 


à tous ceux , à qui ils ont livré des Marchandifes de ce genre. 
routes autres affaires ou commiflions à exécutt 


nent le Public, qu’ils fe chargeront de 


à des prix modiques, 
frais, non - falfifiës © de la meilleure qualité. 


toutes des fortes de Drogues relatin® yd 
Hs en aPPL pr 


En neme tems ils prin 
‚# 


cette Colonie , de quelgue nature gu'elles foient. 


«4 LE YDE, par AnnAMlAM Buussé, le Jeune í 


De NUMERO XLIi5. | 
‘UPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 


N publiées à LEYDE, le 29. Mai 1804. 


E Miran, Ze 9. Mai. On apprehd de Rome, que le Sénateur AA 
cien Donaparte, y eft arrivé le 1. de ce mois. Le Général & Confei ie de 
| Yourdan , qui commande en chef en Ztalie, de Ja part de la France, eft par 

Pour Gènes, afin d'y paffer les Troupes en revuê, 


EXTR AIT des Nouvelles de PARis jusqu'au 4. Prairial (24. Mai.) dln 
kT ‚La Publication du Sénatus-Confulte organique dans la Ville de Paris, ien EN ie ait 
zo imamche dernier, 3o. Floréal, a eu lieu avec la plus grande pompe. La ee 
mn Eré réglée ta veille par le Chancelier du Sénat, Laplace, en vertu zn Ordre De 
| CoryBsreur transmis à cet Officier Sénatorial par As peen Ane 

Euni i ‘confifté dans les Maires des douze - 
fimer Se» Funi cette proclamation, à confi ze 
de Ns Municipsuz de Paris, le Préfer du Département & le Confeiller-d’ Etat de 
d bolice, Précédés d'un Corps de Trompettes, des Dragons de la Garde de dd 
De eloton de Muficienss enfuite, dans te Chancelier du Sénat, tene a goin e 
tore Ut du Corps-Légiflatif, Fontanes, & à fa gauche le den dn dd 
. kJ Ì à 5: 
bier lesquels venoit le Garde-des- Archives du Sénat, portant ee derne 
5 5 é iers- patmi eux 
kg} efin, dans un três- grand nombre d'Officiers- Généraux & up s, 
n 2énéral en chef Murat, SG oennen de Paris; le Général Lefebvre, Ld 
nj 8 Général Moncey , premier Infpetteur- Général de la nn At here 
haan Bernadotte, Macdonald, & Blnels Ge de DeeS 5 Een 
ber” Com ns & Colonels, fuivis d'un Escadro sE 
ne On de Deonet & Timbaliers, & de quatre Escadrons de Cuirafliers. Ce Corté 
ne fori à neuf heures du matin du Palais du Sénat, y eft rentré à midi, Hs étoir ar- 
We Ans fa marche, devant le Palais même du Sénat, à la Place du ba. 
Pig Lhee Vendtme , devant le Palais du en la EI gn de, dE 
Vers =de. Vi evant le Palais-de- Juftice. La proclamatio » € 
lee? , en du Sénat: Elle confitta dans la leture de ces Kanes feu- 
ran t des deux premiers Articles du ng en ea OR 
! la ferent à MVapoléon Bonaparte: Par-tout la foule raflem! Sie 
zr s Beos » par les cris de Jive ld ded dn en 
DD ' aravant, le foir de la promu gation du 1 dn 
Nier, plufiers. Edihces publics & Maifons particuhères avoient, été illuminés. 
des Ses témoignages de facisfattion , combien ne fe redoubleroient-ils pas de la part 
dan Koyens, à l'heure méme que ’Empereur leur rendroit la Paix ! On a pa en juger, 
be 2 foirge du 1. Prairial, d'après la joye univerfelle, répanduê dans divers Quartiers 
dan Loris Par un faux bruit de Paix, Voici Pexplication, dane ie lendemsle an 
3 ‘origi î ruit. 6 Un Inconnus véru d'un - 
ton xs de 1 ne fingulière de ce bruit. 5 
for: Ê en ei de en Gouiler. venant de la route En eg de En 
ant SL apert zi Il descend au Palais des Tuileries , 
u toit la fignature de la Paix. à 
4 demand. AEL PEapéteur: On lui dit, que S. M. Limpériale eft à St. Cloud; le 
» KOurier s'y tend fur-le-champ. Il eft introduit auprès end ese len: 
‚Cres 'appercoit aifément, que c'eft un Homme, 
heft „j,Paroles de T'Inconnu, s'appergoi 1 } deale ie Doen 
léné, nement s'eft empreffé (ajontoit cer Avis) d'inf | 
, f° A hae prévenir les inconveniens, qui pourroient réfulter de cetté 
Te Nouvetle , fi elle s'acctéditoit. ‚ dear 
tres Dès 1e 29, Florsal PEmpereur a ordonné, Pâr un Déêrer, one Bn 
Dier: (Ur lesquels les Frangois font appellés à conligner leur Vote fur EEn ie dik 
gti Npériate, fuivant le Sénatus-Confulte organique du 28. A 5} : hee fe 
Vane Ont ouverts àÀ Paris; ils vont Pèrre bien-tôt dans toute la A > ii den 
Kn Ut en attend Ies Relevés avant la fin du mole préfent de Prairia!. Voici le Titte 
"Ela fus-dice Loi Fondamentale de 1 Empire 


Triere NUL — De la Haute- Cour Imperiale. … aaf 
Arm. CI, Une uutz- Cour Zmplriale connoît: ao. Des déliss perfonnels, commis DS 
Aleinbres de la Famille Luipcriale, par des Titnlaires des grandes Dignités de vEmpit 
des Miniftres & par le Secrétaire -d'Etat, par-de Grands- Otliciers, par des sénatcrrs ss 
des Confeiilers- d'Etat: 2%. Des crimes, attentats & Complots contre la fùreié ineértenpg 
extéricure de l'Etat, la pêrfonne de V"'Empereur, & celle de l’Héritier préfompuf SA jkt 
pire: 30. Des delits de refponfabisitd d'Offce, commis par les Miniftres & les Con i 
d'Etat, chargés fpécialement d'une partie d'Adminiftravion publique: 40. Des prévark ges 
& abus de pouvoir, commis, foft par des Capiraines- Généraux des Colonies, des pr 
Catontzux & des Comimandans des Etabliffemens Frangois hors du Continent, feit 4 
Adminiftrateurs - Généraux employés extraordinairement, foit par des Géndraux eer 
de mers fans préjudice, à l'égard de ceux-ci, des pourfuites de la Jurisdiëtion Mit ied 
dans les cas détermings par les Loix: 50. Du fait de desobdiffance des Généraux de € got 
de mer, qui contreviennent à leurs Inftru&tions: 6v. Des concuffions & dilapidations”, gef 
tes Préfets de I' Intérieur fe rendent coupables dans l'exercice de leurs fonctions: 7°- ge vet 
faitures ou prìfes à partie, qui peuvent être encouruës par une Cour-d'appel, ot Poi 
Cour de Juftice Criminelle, ou par des Membres de la Cour de Caffation: 80. Des ded 
tions pour caufe de déiention arbitraire & de violation de la Liberié de ha Proffe. 
CIT. Le Siège de la llaute- Cour Lmpériale eft dans le Sénat. 6 
CLIE. Elle ett préfidée par l'Archi- Chancelier de l'Empire. S'il eft malade, abfent git 
gitmemeat empêché, elle eft préfidée par un autre Titulaire d'une grande Dignité de IE! 
CEV. La Haurc- Cour Impériale eft compofée des Princes, des Titulaires des graf batt 
gnités & Grands- Officiers de Empire, du Grand- Jnge Miniftre de la Juttice, de foet 
Sánateurs, des fix Prélidens de Se&tion du Confeil- d'Etat; de quatorze Canfeillers-d Es 
vingt Membres de la Cour de Caffation. Les Sénateurs, les Confeillers-d'Etat & 165 
bres de la Cour de Caffation, font appellés par ordre d’ancienneté. e sí 
CV. Ilya auprès de la Haute- Cour Impériale un Procureur-- Général, nommé & er 
VEmpereur. Ilexerce le Miniftère public, érant affifté de trois Tribuns, nommés cheat 
née par le Corps- Légiflatif , Cur une Lifte de neuf Candidats préfentés par le Tribuï of 
de troïs Magiftrats , que l’Empereur gomme auì chaque année parmi les Oiiciers def 
d'appet ou de Jeftice Criminelte. ‚ gef. 
CV1. Plyaauprèsdela Haute-CourImpérialeun Greffieren chef, nommé À vie par vEmPE ur 
CVII. Le Préfident de la Haute- Cour Impériale ne peut jamais être récufé; il B) ‚ 
frenir pour des caufes légitimes. "(La Fin de ce Titre & de tout ABe ci-aprds: e 
‚… La fortune de la Guerre, en faifant tomber dernièrement au pouvoir des Prarf n 
une Corvette Angloife fur la Côte de la Bréfagne, a remis entre leurs mains; , 
perfonne du Commandant de cette Corvette, le Capitaine Wright, qui avoit transpoï 
France les principaux Individus, prévenus aétuellement de Confpiration contre Il oet 
ssier-Conful, Ce Prifonnier-de- Guerre a été conduit à Paris; ik y a été conff° 
avec les dits Individus, qui l'ont reconnu. être celui qui les a déberqués au P\ 
In Belaife de Béville. *” co’ 
„ Suivant des Dépêches de ['Znde, du 12. Primaire (4. Décembre ) dernier, 1E “yr 
tre - Amiral Zinois a dérruit, fur la Côte de Sumatra, plufieurs Navires & Magafins 
glois, dont la perte eft évaluée par lui a ro. ou 12. Millions de France, * 
»» Cinq p. e. conf. 57. Fr, 35. Centimes. Banque de France, 1095. Francs. °° 


EXTRAIT des Nouvelles de LoNpreas jusqu'au 24. Dat, ai 
„‚ Le nouveau Premier- Miniftre Pite eft finalement parvenu À s'arranger une Ad Wid 
Rration, compofée de débris de celle qui vient de finir, de quelques autres du re 
Grenville, ajoutés à fes propres Amis, c'eft-à-dire, à ceux qui, fans fe dévouer. ë 
ne des deux Oppofitions , s'étoient attachés perfonnetlement à la perfonne de Mr. per 
a. fes fentimens. A la tête de ceux-ci font Lord Melville, ci -devant Mr. Dundas: mi 
Mulgrave „ Mr. Canning, quoique, dans ces derniers tems, ce dernier ait fort fer dt 
le Parti Grenville en Parlement, &c. A défaut de Tord Greenville ou de quelqut af 
Membre marquant de ce Partt, il s'agiffoit de gagner Lord Hawkesbury, pour le Ces 
ver dans le Miniftère , fans qu'il reftâc à la tête du Département des Affaires - Etrenr „gi 
defting A Lord Harrowby: Le Meffage de Mr. Piet lui fut porté le 9, Mai par ML: Zi 
Se Mylord Hawkesbury A confenti, Voici donc le nouvel arrangement, quant a fes at 
eipales. parties: Mr. Pitt; de nouveau Premier- Miniftre: Mylord E!4ou vít: ‚8 4 
Chancetier d? la Grande - Bré'ngne : Le Vicomte Melvijle, Premier - Commiffaire d: 305 
mirruté: Le Comte de Chatham, Frère de Mr. Pite, contigué dans la Charge de 6 








5 


dire de D'Artiteri 3 le Due de Portland & ie Comte de Wejtlmoreland, continuds éga-- 
bord 40° Pua comme Praûitene du Confeil, Vautre comme Garde-du- Sccau- Privé; My- 
h Harrowby ‚ Secrstaire au Departement des Affsires- Etrangcres à la place de Mylord 
à Wheskbury, qui remplace lui- meme Mytord Hlosart au Département intérieur, tandis 
bre le Comte Camden fuceède à Mr, Tarke dans celui de la Guerre. Le Comte de Cajl- 
Nd refte Préfident du Bureau de Contrôle: Mr. Canning eft Tréforier de la Marine 
la place de Mr. Tisrney; Lord Mulgrave, Chancelier du Duché de Lancafter &c. Le 
dit de Mfontrofe aura la Vice- Royauté d'Zrlande. — Tel eft en gros la nouvelle Adimi- 
Fation , dans laquelle oa voic ainfi plufieurs Membres , qui l'ont compofée avec Mr, 
ington, mais aucun de ceux quifefontdévouésfansréferve à Mr, Fox, & qui onterane: 
leg, oir Cervir leur Patrie fans lui. Leurs démarches, pour obtenir Cct unique objet de 
Is voeux, n'ont dû fervir aux yeux de tout Homme impartial qu'à les en eloigner da- 
tage. Dans lAffembiée, qu’ils tinrent le 7. Mui avec leur Chef au Palzis du Prince 
° Galles, ace qu'on dit, il n'y eut pas moins de onze des principaux de ce Parti , qui s’en- 
Bêrent par- écrit Gené, “* A n'accepter aucune Place dans l'Adminiftration ou fous le: 
» Gouvernement, À moins que Mr. Foy n'y fût admis à une part principale, ” Mr. Ad- 
Ngton a douné fa démiffion formelie dans une Audience, qu'ileutdu Roile 1o, Mai: Sa 
Lj. rui tÉmoigna encore en cette occafion le cas „ qu'il faifoit de fes fervices & de fa fid slité. 
Ie A remarqué, qu’hier, 23. Mai, il a eu encore une longue Audience du Roi, enfem- 
fa avec Mr. Pitt. Hi faut donc, que l'éloignement entre eux ne foit pas extrême, La 
Ne des événemens fera voir, quelle fera préfentement la force de la nouvelle A dmini- 
Kion: Elle aura prob.blement moins À craiudre des Membres du Miniflère diplacés 
Wourd’hui, que des deux Partis formellement mécontens, Tandis que celui de Por fe 
pohonce publiguement, celui de Grenville paroît ronger plus en filence le chagrin de: 
ve engagé trop avant avec ce dernier, & d'avoir partagé tout ce qu'il y a d'odieux à 
lotor {a Prérogative Royale, en forgant le Roi à accepter ua Miniftre individuel, qu'on 
Ait lui erre perfonnellement desagréable. * 
IN, Dans ces circonttances, l'on n'a pas manqué de remarquer l'arrivée de Mr. Living- 
ie Miuiftre de 1’ .Amérigue- Unie près du Gouvernement Pranfois: Selon quelgues- uns, 
N'eft venu en cett= Capitate que pour les Finances de fa République, travaillant, d'a- 
Drès jes Plans extenfs du Préfident Fefferfon, À ajouter Pacquilition des deux Forides 
Celle de la Zouifiane: Mais d'autres penfent, qu'ila été amené à Londres par la perfpeci- 
pe de voir Mr. Fox placé à la tête des Affuires-Errangêres. A fon départ de Frazce, 
On a pu y croire au bruit répandu alors: Si l'on avoit {gu, qu’à fon exclulion Mr. Pier 


SNtreroit avec (es Amis, il n'eft pas apparent, qu'on auroit employé pour une million pa- 
fique un Individu,.qui, publiguement connu par fon dévouement fans réfcrve à la 


lance, s'eft exprimé fur les trames, attribuges au Gouvernement Anglbis, plutdr comme: 
Artie intérefl$eque comme Miniftre Etranger & Spe@tateur impartial, Cependant l'on 


Hétend, que Mr. Zivingffon a dû fonder le nouveau Miniftêre, d'après le défir qu'ons- 


Ppofe à Napolésn Bonaparte de faire des facrifices, pourvu qu'il fûe reconnu dans 
À Digniré Impériale. D'autres penfen:, que la pofition dz nos affaires intérieu- 
Wes, & la feiion ouverte du Prince de Galles & du Parti Fox d'avec le Roi & le Gou- 
Vernement, ont pu faire naître des tentarives: — Mais tous ces objets font trop=déli- 
ts pour hazarder publiqnement des conie@tares , comme il n'eft pas fûr encore d'en fon- 
Sr fur les fréquences Conférences du Comte de Woronzaw , Ambaffadeur de Rufre, avec 

Bouveau Miniftêre, * 

» L'Amirauté a recu de la part de VAmiral Kefth, qui commande aux Dunes, le Rap- 
Post officiel de Sir William Sidney Smith, daté Àà bord de l'Antelope, mouitige à te hev- 
Ur d'Ofende, le 17. Mai, concernant un engagement três-fanglant, qu'il a eu Ie veilie 

Cc un Armement Batave, fortì de Pleffingne, fous tes ordres de V'Amiral Perhuel, Nous 
‘@vons eu a. Officiers de moindre reavg, ro. Mstelors & un Meufle tués; ua Lieve 


Dant & 31. Matetots &c. bleffés. (Nous renvovons des dötaits ù LOrdinaire faivans,) 


Taauffì avis du melheur, qu’aeule Lieutenant /PrigAe, coramandant?Ze Pincenan , d'6tre: 


ons dans la Baye de (Ouiberon À fe rendre aux Bricke- Cenoaniers, qui Pattaquêrent 
Ùs que, pris par le calme, il pût manoeuvrer pour (2 défendre, — Suivant des Let- 


tr RE k fl 
li Aritilles, un Armement, ayant à-bord 1209. Mommes de 'Troupes de terre, aux 


Tis du Commodore rad, avoit fait voile le Tae Avril de la Bärbade, pour uno Ex-- 


pfdtion contre la Colonie foltandoife de Surinam, où Ton croyoit w”il n°y avolt got 
voo. [lommes de froupes reglges &c. Bengue 152. & un quart. Ann, corf, à ZP" 
Fermées. Ann. réduitesà 3. p.c. 55. & un quart. ” 


PIN de VADRESSE we Dessarines pour!’ Indépendancede HayriCoul’Ile de St. Domingue-), 

‚‚ Nous avons ofé Ctre libres: Soyons libres par nous-memes & pour nous- mêmes : 
tons V'Enfant eroiflant: Son prapre poids fait rompre fes liliëres , qui font devenuës inutilés” 
& qui Vembarraflent même dans fa marche. Qaucl Peuple nous a combattus? quel PeuP 
voudroit recueillie les fruits de nos traverx? Er quelle deskonorante abfurdité que de väl 
&it, de conquérir, pour éwe Leelaves! *° : 

9 Escraves! — taiflez à la Nation Frangoife cette Epithète, qui la qualifie: Les Frangò! 
ont vamcur, ont cerquis pour ne plas étre libres: — Suivons dans notre marche d’autfé 
waces: mitons d'autres Peuples, qui, portant leur folticitude dans l'avenir, & craign? 
«de laiffer à la Pofterité un exemple de lächeté, ont préféré d'être extermines, plutôt 4 
deere elfscés de la Lifte des Peuples libres. Prenons garde néanmoins, que notre esprit de 
Profelyiisme ne détruife pas notre Ouvrage. — Que nos Voifins puittent refpirer en paix: S, 
Vu'ils vivent paifiblement fous l'egide de ces Loix, qu'ils ont formées pour eux- mêmés: 
Gardans- nous de devenir des Boutefeur Rlvolurionnaires, — de nous conftituer nous MS: 
mee les Legifleteurs des dJutilles, — de regarder comme une gloire de trounbler ta tranquill: 
t£ dex Illes voilines: Eiles n'ont pas été plongées, conmme celle que nous habitons, dans 
tors du fang innocent de leurs Hlabitaus : — Elles n'ont point de vengeance à exercer envcl 
i'Auterité, qui Ies protège: Heurcufes de n'avoir jamais éprouvé Ie fléau, qui nous 2 dé 
eruite, elles doivent faire des voeux prepicés pour notre Poftérité. ”’ 

…, Paix avec nos Voifins, mais melédictien au Nom Frangois! — Haine éternelle à Ja Fr4f” 
res Wis font nos principes! ” 

ss Narifs de HayrTi! — Mon heureufe deftinge me réferve à être un jour la Sentinelle" 
aui doit garder Pldole, à laguefle vous fucrtifions aujourd'hui. Je me fuis fait vieux» 
cembatcant pour veus, guelguefois presquc tout fenl: It, fi j'ai Cté affez heureux pout, 
vous remettre le facré Bépôt, qui m'avoit étéconfië; — reffouvenez-vous-en, pour le co Á 
server aujourd'hui. En combartanr pour vorre Liberté, j'ai travaillé pour mon propre bo 
heur. Avant qu'elle foit confelidee par des Loix , qui affurent la Liberté individuell? 
vos Chefs, que j'ai afembkhis ici, & moei-mênie, nous vous devons cette dernière preu\”. 
de notre dévouement. °° 

‚‚ Glndrauz & autres Chefs, réunifez-vous avec moi, pour le bonheur de notre Pay5° 
Le jour eft arrivé, le jour qui doit perpétuer notre gloire & notre Indépendance! S'il exifé 
parmi vous un coeur tiède, qu'il fe retire, & qu'il tremble de prononcer le Serment» q? 
<tait nous unir. Jurons au Monde entier, à la Poftérité, à nous-nrêmes ** de renoncer È 1. 
„, Fraxvce pour jamais, & de mourir plurôêt que de vivre fous fa domination, — de combât 
, tre iusqu’au dernier foupir pour l'Indépendance de notre Pays. ”’ 

… Et vons, Peuple trop longtems infortund, fovez temoin du Serment, que nous prono®” 
sons: Reffouvenez-vous, que c'est fur vorrc conftance & votre courage, que je compto!$” 
lorsque j'entrai pour la première fois dans la carrière de la Liberté, pour combattre le pes 
potisme & la Tyrannie, contre lesquels vous avez lurté ces quatorze dernières années: Rî 
wellez- vous, que j'ai facrifië toute chofe , pour voler à votre défenfe , — Parens, Enfa05? 
fortune; & qu'eujourd’hui je fuis riche uniquement dans vorre Liberté; que mon nomeft der 
venu uu objet d’horreur pour tous les Peuples, les Amis de l'Esclavage & des Despot6“* 
& que les Fyrans ne le pronancent qu'en maudiffant le jour, qui m’a donné naiffance: PS’ 
fi vous rejettez jamais ou recevez avec murmure les Loix, que I’Ange-proteBeur, gui veillt 
fur vos deflindes, me diëtera pour votre bonheur, vous mériterez le fort d'un Peuple jograk 
Mais loin de moi cette idéc effrayante : Vous ferez les Gardiens de la Liberté, que vous ché” 
ziffez, les appuis du Chef, qui vous commande, °’ 


De LA Have, le or. Mai, On a publi ici le Rapport, adreffé au Confeil de 18 
Marine par le Conzre- Amiral Perkuel, fur fa dernière navigation de Flefingue à Oftendt: 


L'Amiral, ayant mis à l2 voile le 15.au matin avec 19, Schooner - Canonniers , 47, Batea0® 


Canonniers & deux Prames, futarrêté dans fa route, par le manque de vent, jusqo? 
tendemsain matin. Voulent la continuer alors, il a été obligé de combattre la Divifioë 
de Sir Sidney Smith. L'A&ion a été três-vive, É& n'a pas laifé de caufer des dom? 
ges confidérables aux deux Parties. Les Hollandois, à leur entrée dans le Port d'Of!; 
de le 16, avoient dû laifler fur le rivage quelques Bâtimens, qu'on efpéroit cepend? t 
d'en retirer, Un Bateau- Canonnier étoit tombé au pouvoir de l'Ennemi, 

Les Troupes Brangoifes à la Haye ont prêté hier Serment à V"Empereur Vapolénn. 





Penne an Ont 


4 LEYDE par Annananm Br ussé, le Jeure. 
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